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JOHANNES BRAMHS

par Hugues Imbert

Nous sommes heureux de pouvoir offrir à nos
lecteurs la primeur de ces fragments, extraits de

l'étude que M. Hugues Imbert fait paraître à la

librairie Fischbacher, à l'occasion de l'audition des

œuvres de Brahms, organisée à Paris par Mme Olga
Vulliet. Nos sincères remerciements à l'auteur pour
l'amabilité avec laquelle il nous a accordé cette

laveur.

Lorsqu'on passe en revue l'œuvre magistral
de Johannès Brahms, les Symphonies puissantes,

les Lieder si profondément sentis avec les

ingénieux accompagnements du piano, les beaux

Sextuors, Quintettes, Quatuors, Trios, Sonates,
les pages écrites pour le clavier, le tout marqué
d'une griffe si personnelle, la cantate de Ri-
naldo, merveilleuse traduction de la poésie de

Gœthe, les chœurs religieux ou profanes, revêtus

d'un coloris sévère, le Requiem Allemand
qui mit le sceau à sa réputation de l'autre côté

du Rhin, — quand on étudie l'homme,fuyant le

mirage trompeur des applaudissements
mondains, presque bourru pour les importuns qui
voudraient franchir la porte de son temple, ne
vivant que pour l'art, loin du bruit, loin de la
foule, poursuivant avec acharnement le but
élevé qu'il a toujours eu en perspective, —
quand on voit l'artiste qu'il est, actif, laborieux,
plein d'admiration et de respect pour les Olympiens

qui l'ont précédé dans la carrière, fervent
disciple du vieux Cantor de l'Eglise de Saint-
Thomas de Leipzig, maître de son métier comme
l'étaient les plus grands maîtres clu passé, ne
laissant échapper de sa plume que des œuvres
mûrement élaborées, puisant ses inspirations
aux sources même de la Nature, — lorsqu'on
admire sa belle tète si puissamment intelligente,
— on ne peut que penser à celui qui fut le
Michel-Ange de la Symphonie, à Beethoven et
aussi au chantre de Manfred, du Paradis et la
Péri, de Faust, à cette splendide organisation
que fut Robert Schumann.

Jamais le Maître de Zwickau ne lit de prédiction

plus juste, lorsqu'il prononça en 1853 ces
paroles pour ainsi dire prophétiques sur l'avenir
de Johannès Brahms :

« Il est venu cet élu, au berceau duquel les
grâces et les héros semblent avoir veillé. Son

nom est Johannès Brahms ; il vient de
Hambourg... Au piano il nous découvrit de merveilleuses

régions, nous faisant pénétrer avec lui
dans le monde de l'Idéal. Son jeu empreint de
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